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Préambule

Japon, métro de Tokyo, été 1987 : je suis prêtre depuis un an, c’est mon premier contact avec l’Asie. Comment savoir à quelle station descendre alors que les indications ne sont écrites qu’en japonais ? Tellement occupés à comparer l’adresse qu’on nous avait donnée avec les caractères japonais sur les murs du métro, alors que nous sortons de la rame et montons vers la sortie, je m’aperçois que j’ai oublié dans le métro ma sacoche avec papiers, argent, billets d’avion, adresses de nos contacts… Bref, tout le nécessaire pour notre séjour journalistique !

À ce moment-là, une Japonaise qui m’entend en parler à Monique, la journaliste qui m’accompagne, s’adresse à moi dans un français impeccable pour me proposer son aide. Elle nous conduit au chef de station qui avertit le conducteur de la rame : ma sacoche est retrouvée, il ne manque rien! Mais là n’est pas le miracle, car à l’époque en tout cas, le Japon était réputé pour un très faible taux de vol. Le miracle, c’est qu’au milieu de 120 millions de Japonais, le Seigneur ait placé dans cet escalier du métro en plein Tokyo, à ce moment précis, une dame qui comprenait le français, se proposait de nous aider et… était l’une des rares abonnés de notre revue au Japon1. ! Certains osent dire : « hasard » ou « coïncidence » ! Je réponds :

« Dieucidence » ! Ne cherchez pas le mot dans le dictionnaire, il n’existe pas !

Bien sûr, on est libre de nier que Dieu soit

« derrière » cette rencontre de Tokyo… Comme on est libre de penser qu’après avoir créé l’homme et la femme, Dieu les ait abandonnés à leur sort. Personne ne vous obligera à croire à ce qu’on appelle la providence. Mais on peut aussi poser une question fondamentale et essayer d’y répondre : Dieu intervient-il dans ma vie ?

Et si oui, comment discerner ce qui vient de lui et ce en quoi il n’est pour rien ? Est-ce qu’on peut affirmer ce que répétait souvent mon père, qui avait appris cela au patronage d’Oran : « On voit la providence partout ou nulle part ! »

Questions qui en entraînent une autre, encore plus concrète : comment m’abandonner à ce que Dieu me propose, surtout quand cela ne cadre pas avec mes idées ni avec mes projets ? Dois-je être une marionnette soumise à son bon vouloir ? Dois-je renoncer à tous mes projets ? Comment me laisser guider par sa main dans la vie de tous les jours ? La qualité de ma vie dépend en grande partie des réponses que je donnerai à ces questions.

Quand on parle de Dieu, autant aller à la source, là où il nous explique qui il est et qui nous sommes : la Bible… que l’on appelle aussi les Saintes Écritures ou la parole de Dieu. C’est le roc sur lequel les enfants d’Israël (pour le Premier Testament) et les disciples de Jésus (Premier et Nouveau Testaments) décident librement de construire leur vie, car ils en expérimentent la solidité et la puissance quand, bien sûr, ils cherchent à la mettre en pratique dans leur vie quotidienne.

Alors voici quelques éléments de réponse qui, je l’espère de tout cœur, vous aideront dans votre pèlerinage sur la terre. Ce livre n’est pas tant un ouvrage de spiritualité qu’un manuel pratique pour ne plus errer comme si nous étions seuls et abandonnés dans les tempêtes de ce monde. J’aurais aussi bien pu l’intituler Ici et maintenant, ou encore Toujours avec nous !, car c’est la base de toutes les réponses que nous pourrons apporter aux questions que nous nous posons ici ; ce sont les tout derniers mots de Jésus dans l’Évangile de Matthieu : « Et moi, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde » (Mt 28,20).



1. Je raconte cet épisode qui ne m’a jamais quitté dans mon livre Passionnément. Un prêtre heureux raconte, Éditions des Béatitudes, Nouan-le-Fuzelier, 2017.
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« Où es-tu donc ? »

C’est la toute première question de Dieu dans la Bible. Il venait de procéder à la création du monde, pas une petite affaire ! Le ciel, la mer, les astres, les animaux, les végétaux… et puis, sommet de cette création, chef-d’œuvre de tous ses chefs-d’œuvre : la création de l’homme et de la femme ! Magnifique ! Mais il n’a pas fallu longtemps pour que ceux-ci désobéissent et cassent tout, comme des enfants qui brisent leurs jouets ; même si là, c’était bien plus grave. Heureusement, notre Seigneur, parmi toutes ses qualités, en possède une que j’aime particulièrement : il ne baisse jamais les bras, il ne se décourage pas, il ne lâche rien ! Le voilà donc parti à la recherche de ses enfants : « Le Seigneur Dieu appela l’homme et lui dit : “Où es-tu donc ?” » (Gn 3,9).

Généralement, ce sont les hommes qui posent cette question à Dieu : « Où es-tu ? » Mais ce qu’il faut rappeler, et que finalement peu d’hommes et de femmes savent de nos jours, c’est que Dieu nous a précédés. C’est lui qui, le premier, me demande : « Pierre, où es-tu donc ? » Il vous le demande à vous aussi qui me lisez. Et il vous appelle par votre nom, car il vous connaît mieux que vous ne vous connaissez vous-même et il vous aime à la folie : « Tu as du prix à mes yeux, tu as de la valeur et je t’aime » (cf. Is 43,4)…

C’est une affirmation essentielle que nous trouvons exprimée à maintes reprises et de bien des façons dans la parole de Dieu : avant même que nous cherchions le Seigneur, c’est lui qui nous cherche ; avant même que nous nous inté- ressions à lui, c’est lui qui veut prendre soin de nous ; avant même que nous l’aimions, c’est lui qui nous aime. « Ce n’est pas nous qui avons aimé Dieu, mais c’est lui qui nous a aimés, et il a envoyé son Fils en sacrifice de pardon pour nos péchés » (1Jn 4,10).

Plusieurs fois dans la Bible, nous voyons l’homme vouloir faire quelque chose pour Dieu, mais Dieu va plus vite ! Par exemple, David veut construire un temple pour le Seigneur, et ce dernier lui dit par la bouche du prophète Nathan :

« Le Seigneur t’annonce qu’il te fera lui-même une maison » (2S 7,11). Incroyable ! J’imagine la surprise de David. Ce n’est pas l’image de Dieu qu’ont la plupart des gens aujourd’hui : un Dieu qui nous aime à ce point ? Eh oui, c’est lui, le seul vrai Dieu, il n’y en a pas d’autres !

Un grand prédicateur a dit un jour que le christianisme était la seule religion qui disait d’abord ce que Dieu faisait pour l’homme, avant même d’expliquer ce que l’homme devait faire pour Dieu. Pas facile de nous en persuader tellement nous sommes conditionnés par des images déformées de Dieu. Pas facile d’imaginer un Dieu tellement préoccupé de notre bonheur. Et pourtant, Jésus lui-même va encore plus loin : « Heureux ces serviteurs-là que le maître, à son arrivée, trouvera en train de veiller. Amen, je vous le dis : c’est lui qui, la ceinture autour des reins, les fera prendre place à table et passera pour les servir » (Lc 12,37).

Alors comment découvrir ce Dieu si étonnant, si déroutant, si paradoxal, surtout lorsque les épreuves se multiplient dans notre vie ? Qui d’entre nous, même croyant, ne s’est jamais demandé un jour : « Où est le Seigneur ? Il m’a oublié… Il a trop à faire, des choses plus importantes que celles que je lui présente… » Alors il faut écouter ses réponses puisque, contrairement à ce que beaucoup pensent, Dieu nous parle. Oui, dans les Saintes Écritures, qui sont bien plus qu’un livre, depuis ce fameux « Où es-tu donc ? », il ne cesse de nous expliquer qui il est et son projet pour nous.

Ce qui est encore plus extraordinaire, c’est que sa parole agit. Nous le constatons dès le troisième verset de la Bible : « Dieu dit : “Que la lumière soit.” Et la lumière fut » (Gn 1,3). Son amour ne reste pas vague, éthéré, théorique, seulement « spirituel ». Le Seigneur nous manifeste cet amour infini et inconditionnel, et il le fait de multiples façons. Notre Dieu, le seul Dieu, n’a rien à voir avec un Dieu lointain, perdu dans ses nuages, qui aurait créé l’homme pour ensuite l’abandonner à son sort.

Vous allez peut-être me dire : « Je ne m’en aperçois pas ! Dieu semble être aux abonnés absents… » Je ne prétends pas avoir la recette miracle, la réponse magique qui va vous permettre de découvrir ces innombrables fois où le Seigneur vous parle, vous guide, vous protège, vous manifeste sa présence. Mais en m’appuyant sur sa parole, sur l’expérience de ceux qui suivent Jésus depuis deux mille ans et sur mon expérience personnelle, je vais essayer d’ouvrir des portes, ou peut-être même des brèches, en espérant que vous découvrirez, si ce n’est déjà fait, combien Dieu est loin d’être aux abonnés absents. C’est le principal objectif de ces lignes.

En les écrivant, même si je pense d’abord à ceux qui n’ont pas encore la joie d’expérimenter l’amour de Dieu dans leur vie, je n’oublie pas ceux qui ont déjà fait l’expérience de cette proximité du Seigneur. Je pense spécialement à ceux qui ont l’impression que depuis quelque temps, peut-être même depuis de longues années, sa présence n’est plus aussi « palpable ». Comme si, après s’être occupé d’eux, le Seigneur avait eu autre chose à faire et ne leur donnait plus aucun signe de sa présence. Du coup, même si ces personnes lui sont restées fidèles, la vie est devenue fade, le feu s’est éteint, la prière est devenue une simple « pratique ». Là aussi, il y a moyen que ça change, n’en doutez pas !

Enfin, j’ai devant les yeux de mon cœur ceux qui continuent à expérimenter combien le Seigneur est bon. Ils passent rarement un jour sans toucher du doigt sa présence, le plus souvent de façon très simple – nous en parlerons dans ce livre. Bénis soyez-vous, si vous êtes de ceuxlà ! Ne manquez pas de remercier chaque jour le Seigneur et soyez les témoins de ce Dieu si proche, si prévenant, si aimant. Ce petit livre vous aidera, je le souhaite, à consolider la relation vivante que vous avez déjà avec le Seigneur. Et puis n’hésitez pas à l’offrir à des parents ou amis qui se sentent seuls, peut-être même abandonnés par Dieu.
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